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Encore des artistes qui écrivent à des députés. Ils expliquent bien leur point de vue qu'il présente comme du bon sens. Malheureusement, on trouve encore quelques perles.



Vous saviez par exemple qu'il n'y avait pas "règles" contre la réplication illicite d'œuvre sur internet ? Eux y croit en tout cas.

Nous avons peur d'une régression totale avec l'arrivée d'Internet et l'absence de règles sur la protection du droit d'auteur et des droits de production et d'interprètes.



Sur le prix des CD :

Vous noterez et ça ne vous a pas échappé que le prix de la musique enregistrée a baissé, ce qui n'est pas le cas des autres produits culturels. Pour mémo, au début de notre carrière, 7 oeuvres musicales sur un support vinyle étaient vendues 75 francs, aujourd'hui nous sommes plus proches de 15 euros pour 12 ou 13 morceaux sur un support CD et 9,99 € sur un support MP3 via une plateforme légale de téléchargement. Il n'y a qu'à regarder l'évolution du coût de la vie en 30 ans pour se rendre que le prix la musique enregistrée à baissé.



75F = 11.5€, puis 15€ (il y a quelques années, c'était plutôt 20/25, une nouveauté) et à priori 10€ aujourd'hui pour une qualité inférieur au CD (mp3 128K) et sans support.



On peut rajouter qu'un vinyl coutait 3€ à produire quand un CD coute 0.5€.

Si on regarde le prix aux titres, il a peut être baissé, mais 90% des albums sont achetés pour quelques morceaux, seul les vrais fans, veulent l'album en entier.



Personne ne peut critiquer le durcissement des lois sur la sécurité routière même si régulièrement certains lobbys tentent de les remettre en cause. Pourquoi réguler Internet est-il inimaginable ?



C'est beau les gens qui comparent les 5 000 morts annuel + 10 000 blessés graves avec une perte de revenu. C'est fin et délicat.





On le fait bien et heureusement pour les sites pédophiles et les sites de propagandes nazis entre autres, alors pourquoi pas pour la musique ?



+1 un point godwin. La musique même combat que contre les pédophiles, les nazies et les morts sur la route. C'est beau être artiste. On peut dire n'importe quoi.





Il est par ailleurs étonnant de constater à l'heure ou certains prônent soit la gratuité totale soit le partage que la plupart des accès WIFI soient protégés par un mot de passe. La musique pour tous, mais pas la connexion ! Nous ne sommes plus à un paradoxe près dans ce débat.



Il faudrait qu'il se renseigne : 1) sur la fonera et les réseaux ouverts et 2) sur la responsabilité de fournisseur d'accès dont les lois comme hadopi ne font que compliquer le travail et le rende de plus en plus difficile pour un particulier. On peut aussi encore reprocher la comparaison entre une ressource limité : la bande passante internet, et la musique duplicable à l'infini.





En fait que proposons-nous : de la musique et non un support ! Alors peut être après 30 ans de carrière sommes-nous dépassés (tout du moins, espérons uniquement sur ce point) mais nous ne voyons pas la différence entre écouter un de nos morceaux sur un iPod ou sur un tourne-disque à l'époque.



Éclairez-nous, car là... nous ne comprenons pas la polémique.



C'est simple à l'époque, on s'échangeait des K7 "repiqués", puis des CD. C'était aussi massif mais moins visible.





Et à ceux qui pensent que le piratage n'a pas d'incidence sur les ventes, nous vous mettons en copie nos relevés de vente sur notre catalogue depuis 1999. Vous pourrez juger par vous même de l'effondrement des ventes.



Qu'est-ce que cela prouve ? Le marché de la musique tourne autour de 1 M€. Depuis 30 ans, il y a eu l'explosion du marché de la téléphonie mobile (marché passé de 5 à 10 M€), de la vidéo (de 0.7 à 1.5M€), d'internet, des jeux vidéo. Bref, l'offre ludique a explosé, pas le pouvoir d'achat. Toutes les études économiques concluent que le piratage a peu d'effet sur les ventes !



Le lettre se termine sur le coùt de production d'un album : 176 663 €, ils demandent quel business plan pourrait leur faire gagner leur vie. C'est sans doute le point le plus intéressant de la lettre.
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